
Montréal H1X 2N1, 
le 22 décembre 1980.

Monsieur Serge Joyal,

Comité mixte spécial sur la Constitution du Canada, 
Casier postal 1044,
Edifice du sud,
Edifices du Parlement,
Ottawa, Ontario,
K1A 0A7

Monsieur et cher Député,

Notre organisme et moi-mène, vous prions 
de recevoir à titre de Coprésidents et Député d ’Hochelaga Maison­
neuve notre opinion sur le "Projet de résolution portant adresse 
commune à Sa Majesté la Reine concernant la Constitution du Canada" 
et par la présente (nous vous demandons de nous faire parvenir toutes 
(les informations et les renseignements^non-confidentiels disponibles 
sur vos travaux ainsi quTune copie de tous"les mémoires reçus à ce 
jour par le "Comité mixte spécial sur la Constitution du Canada, si 
la règle établie le permet,à votre prochain loisir.

En conséquence, nous réaffirmons notre opinion 
adressée au Premier ministre du Canada ainsi qu’au Premier ministre 
du Québec dans une lettre datée du 1 er juillet 1980, dont vous 
avez copie avec la présente. Permettez moi une autre demande de 
renseignements, j ’aimerais savoir ce que Monsieur Pierre Elliott 
Trudeau entend par Monarchie au troisième paragraphe de la décla­
ration de principes dans la partie de phrase "conçue comme une 
MONARCHIE constitutionnelle"? Vous trouverez également avec la 
présente, la réponse de Monsieur Pierre Elliott Trudeau à nos com­
mentaires dans une lettre datée du 5 août 1980, qu’il termine avec 
(ce qui m ’a semblé le plus noble souhait) "de nous entendre sur les 
bases essentielles d ’une nouvelle constitution plus conforme aux 
besoins et aux aspirations de tous les Canadiens".

Alors voici la deuxième partie de l ’opinion 
que nous voulons vous transmettre, tel que sollicité récemment par 
votre publicité sur le Comité mixte spécial sur la Constitution du 
Canada, dans la presse écrite, dont vous trouverez copie avec la 
présente. Nous réaffirmons notre opinion adressée au Premier ministre 
du Canada ainsi qu’au Premier ministre du Québec dans une lettre datée 
du 22 août 1980, dont vous avez aussi copie avec la présente .Permettez 
nous une autre demande de renseignements, j ’aimerais savoir ce que 
Me Serge Joyal a,comme information à partager sur le sujet suivant:
Notre idée de l ’exploitation possible d ’un Premier Casino National 
Français dans les environs du Palais des Congrès de Montréal, au Québec, 
simultanément, avec l ’exploitation possible d ’un Premier Casino National 
Anglais dans les environs du centre des Congrès de Toronto, en Ontario?

En conclusion, nous croyons qu’en reconnaissant 
le caractère distinct de la société Québécoisdqui, avec sa majorité 
francophone, constitue l ’une des assises de là dualité Canadienne 
également en reconnaissant le caractère distinct de la société Ontarienne 
qui avec sa majorité anglophone, constitue l ’une des assises de la 
dualité Canadienne, il sera possible à la Société Nationale Française 
ainsi qu’à la Société Nationale Anglaise de s’autodéterminer l ’une 
par rapport à l ’autre à l ’intérieur du Canada sinon individuellement y

Humblement, Maurice A .' Rivard. présidant,
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Montréal H1X 2N1, 
le 22 décembre 1980.

Monsieur Serge Joyal,

Comité mixte spécial sur la Constitution du Canada,
Casier postal 1044,
Edifice du sud,
Edifices du Parlement,
Ottawa, Ontario,
K1A 0A7

Monsieur et cher Député,

Notre organisme et moi-même, vous prions 
de recevoir à titre de Coprésidents et Député d ’Hochelaga Maison­
neuve notre opinion sur le "Projet de résolution portant adresse 
commune à Sa Majesté la Reine concernant la Constitution du Canada" 
et par la présente[nous vous demandons de nous faire parvenir toutes 
(les informations et les rénseignemehts~hon-conf identiels disponibles 
sur vos travaux ainsi qu’une copie de tous-les mémoires reçus à ce 
jour par le "Comité mixte spécial sur la Constitution du Canada, si 
la règle établie le permet,à votre prochain loisir.

En conséquence, nous réaffirmons notre opinion 
adressée au Premier ministre du Canada ainsi qu’au Premier ministre 
du Québec dans une lettre datée du 1 er juillet 1980, dont vous 
avez copie avec la présente. Permettez moi une autre demande de 
renseignements, j ’aimerais savoir ce que Monsieur Pierre Elliott 
Trudeau entend par Monarchie au troisième paragraphe de la décla­
ration de principes dans la partie de phrase "conçue comme une 
MONARCHIE constitutionnelle"? Vous trouverez également avec la 
présente, la réponse de Monsieur Pierre Elliott Trudeau à nos com­
mentaires dans une lettre datée du 5 août 1980, qu’il termine avec 
(ce qui m ’a semblé le plus noble souhait) "de nous entendre sur les 
bases essentielles d ’une nouvelle constitution plus conforme aux 
besoins et aux aspirations de tous les Canadiens".

Alors voici la deuxième partie de l ’opinion 
que nous voulons vous transmettre, tel que sollicité récemment par 
votre publicité sur le Comité mixte spécial sur la Constitution du 
Canada, dans la presse écrite, dont vous trouverez copie avec la 
présente. Nous réaffirmons notre opinion adressée au Premier ministre 
du Canada ainsi qu’au Premier ministre du Québec dans une lettre datée 
du 22 août 1980, dont vous avez aussi copie avec la présente.Permettez 
nous une autre demande de renseignements, j ’aimerais savoir ce que 
Me Serge Joyal a,comme information à partager sur le sujet suivant:
Notre idée de l ’exploitation possible d ’un Premier Casino National 
Français dans les environs du Palais des Congrès de Montréal, au Québec, 
simultanément, avec l’exploitation possible d ’un Premier Casino National 
Anglais dans les environs du centre des Congrès de Toronto, en Ontario?

En conclusion, nous croyons qu’en reconnaissant 
le caractère distinct de la société Québécoisequi, avec sa majorité 
francophone, constitue l ’une des assises de la dualité Canadienne 
également en reconnaissant le caractère distinct de la société Ontarienne 
qui avec sa majorité anglophone, constitue l’une des assises de la 
dualité Canadienne, il sera possible à la Société Nationale Française 
ainsi qu’à la Société Nationale Anglaise de s'autodéterminer l'une 
par rapport à l’autre à l'intérieur du Canada sinon individuellementy

Humblement, Maurice A .'RIvard, président,
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Maurice A Rivard Jr 
5387» rue bourbonnìère 
Montréal, Québec 
H1X 2N1

Le 1 Juillet 1980.

Le premier ministre du Canada Copie. Le premier ministre du Québec
Monsieur Pierre Elliott Trudeau Monsieur Rene Lévesque

Référence: Participation au renouveau constitutionnel

Monsieur,

Voici notre suggestion pour améliorer votre déclaration 
de pr 1 no 1 pe:-Ajouter cette phrase à la fin du troisième [vuragraphe, lmm'dInte­
rnent après la partie^" et fondée sur les principes de la DEMOCRATIE;

incluant le droit à l'autodétermination de la nation Anglaise par référendum et 
incluant le droit à ljautodétermination de la nation Française par référendum 
si nécessaire aux besoins et aux aspirations futurs du fait Anglais ou Tançai si'

Voici notre commentaire:- Selon Montesquieu, l'esprit de 
la MONARCHIE est la guerre et l'agrandissement; l'esprit de la république est 
la paix et la modération. Selon Renan, le but du monde est le développement de 
l'esprit, et la première condition du développement de l'esprit, c'est la liberté.
Selon Chateaubriand, il faut entrer dans l'esprit de son temps, afin d'avoir action
sur cet esprit. '

Voici notre question, J'aimerais savoir ce que le 
premier ministre du Canada, Monsieur Pierre Elliott Trudeau entend par 
MONARCHIE an troisième paragraphe de cette déclaràtion de principes dans la 
partie de phrase "conçue corme une MONARCHIE constitutionnelle" ?
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En vous souhaitant du succès dans votre entreprise, 
Monsieur le premier ministre, cette entreprise qui est aussi la nôtre et 
veuillez agréer l'expression de mes meilleurs sentiments.

Humblement,

(Rivard, Maurice A. 
jr)



Canada

P R I M E  M I N I S T E R  « P R E M I E R  M I N I S T R E

Ottawa K1A 0A2 
le 5 août 1980

Monsieur,

Je vous remercie de. m'avoir fait part de 
vos commentaires spr le renouvellement de la 
fédération canadienne.

Vos propos reflètent le profond désir de 
tous les Canadiens de voir les négociations constitu­
tionnelles qui s'amorcent se solder par un éclatant 
succès. C'est pourquoi le gouvernement fédéral est 
décidé a faire preuve d'un maximum de flexibilité 
tout en demeurant fermement attaché aux principes 
fondamentaux du fédéralisme.

Les Premiers ministres des provinces et 
moi-même nous sommes engagés le 9 juin à respecter un 
échéancier serré afin de débloquer le processus de 
renouvellement du fédéralisme canadien. J'espère que 
nous rencontrerons nos obligations et que la confé­
rence de septembre nous permettra de nous entendre 
sur les bases essentielles d'une nouvelle constitu­
tion plus conforme aux besoins et aux aspirations de 
tous les Canadiens.

Veuillez agréer, Monsieur, l'expression de 
mes meilleurs sentiments. I

Monsieur Maurice A. Rivard 
5387, rue Bourbonnière 

Montréal (Québec)
H1X 2N1
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Maurice A Rivard Jr.,
53871 • avenue Bourbonnlàre, 
Montréal, P. Qué. Montréal HDC 2N1, 

le 22 août 1980.

Copie:
. Le Premier Ministre du Canada Le Premier Ministre du Qiébec 

Monsieur Pierre Elliott Trudeau Monsieur René Lévesque

Référence: Participation au renouveau constitutionnel

Monsieur,

La nouvelle Constitution sera bonne ou mauvaise.

Au Canada, 1*Unité Nationale Française et 
l'Unité Nationale Anglaise forment trois 
entités distinctes:

-L'Unité Nationale Française (Québec)
-L'Unité Nationale Anglaise (Ontario)
-L'Unité Canadienne (Ottawa)

Pour faire suite à votre lettre du 5 août dernier, il 
me fait plaisir de vous entretenir,à mon humble avis, 
du besoin essentiel et de l'aspiration essentielle 
de tous les Canadiens: LE RESPECT ET L'AUTODEH-IMINATION

RESPECT: Sentiment qui porte à accorder à quelqu'un une 
considération admirative, en raison de la valeur qu'on 
lui reconnaît.

Le besoin essentiel de l'Unité Nationale Française est: 
Obtenir le respect de l'Unité Nationale Anglaise.

Le besoin essentiel de l'Unité Nationale Anglaise est: 
Obtenir le respect de l'Unité Nationale Française.

Le besoin essentiel de l'Unité Canadienne est:
Obtenir le respect de l'Unité Nationale Française et 
obtenir le respect de l'Unité Nationale Anglaise.



Le Premier Ministre du Canada 
Monsieur Pierre Elliott 'Trudeau

AUTO - DETERMINATION

AUTO: Element, du "Grec Ancien" autos (soi-m0Tie,lul-m£me)> 
opposé a un autre.

DETERMINATION : "Philosophie". Relation entre deux éléments de 
connaissance, de tel façon que, de la connais­
sance, du premier, 11 est possible de détermi­
ner le second.

L ’aspiration essentielle de l’Unité Nationale Française est: ‘ 
Obtenir le respect de son auto-détermination par l ’Unité 
Nationale Anglaise.

L ’aspiration essentielle de l’Unité Nationale Anglaise est: 
Obtenir le respect de son auto-dé terminât Ion par l’Unité 
Nationale Française.

L ’aspiration essentielle de l’Unité Canadienne est:
Obtenir le respect de son auto-détermination (après avoir obtenu 
le respect entre elles des trois entités distinctes) 
par tous les pays.

L ’Unité Canadienne formée# également/de la Nation Française et 
de la Nation Anglaise, sera bonne et durable.

Le Canada est coincé entre l’U.R.S.S. et les U.S.A..

En se rapprochant de la neutralité entre ces 2 grandes puissances/ 
le Canada pourra grandir selon qu’il continuera de solider 
l’Unité Canadienne entre ses 2 nations/et que ses 2 nations 
encouragerons une inmigration qu’ils contro lierons également/ 
pour doubler la population du Canada,au moins,d’ici l ’an 2000, 

i en devenant une puissance de plus en plus grande/en détenant 
la balance des forces entre les U.S.A. et l’U.R.S.S.

En 1787, quand la nouvelle Constitution Américaine fut signée, 
le Collège Electoral élu M. George Washington Président à 
l’unanimité. Il n ’a pan transgressé il propos du pouvoir légis­
latif qu’il sentait attribué par la Constitution au Congrès.
Mais la détermination des politiques internationales relevèrent 
d ’abord du Président. Quand la révolution Française amena une 
guerre majeure entre la France et l ’Angleterre, M. Washington 
refusa d ’accepter entièrement les reconsandations de ni son 
secrétaire d ’état Thomas Jefferson, qui était pro-Français, oui«* 
fi1 de son secrétaire trésorier Alexander Hamilton, qui était 
pro-Anglais. Au lieu, il insista sur une position neutre,Jus­
qu’à ce que les U.S.A. puisse grandir plus fort.



Le premier Ministre du Canada 
Monsieur Pierre Elliott Trudeau

*»**3

Aujourd’hui grandir plus fort.....

A la base , le taux Inflationniste sous-ajacent est 
désormais Incontrolable: (Financial Time du Canada 7 Juillet 
1980. M. Seymour Friedman rapporte les propos de M.
Peter martin chez Mc Leod.) C ’est le consensus général 
des économistes à travers le pays.

* Leur opinion:

-Le taux inflationniste continuera de croître et touchera 16? 
d ’ici 1984.

1- Les taxes excessives imposées par les politiciens du monde 
entier tendent à créer une croissance pour satisfaire les 
ambitions d ’un électorat exigeant.

2- Les hausses incontrolables des prix énergétiques auxquels 
fait face le monde entier et ce pour"un temps imprévisible.

Les 13. Colonies Américaine Originales furent largement financées 
par le Jeu, canine l'ont été, Harvard, Yale, Princetown, Brown, 
Darmouth, Columbia et les Universités de moins de prestige.
M. George Washington, .M. Benjamin Franklin et M. Thomas Jefferson 
pour en nommer que quelques uns, furent de fermes défenseurs 
des lotteries et du Jeu corme un moyén de percevoir des fonds 
publics. M. Jefferson alla si loin qu'il endossa les Jeux, les 
lotteries comme un instrument salutaire comme quoi les taxes 
sont payées par ceux qui le veulent seulement. Aujourd'hui(1976) 
comme le cite le rapport de "National Oambling Commission U.S.A." 
une grande majorité d'Américains (80?) regarde le Jeu comme 
une activité acceptable.

Reconnaître lé Jeu, c'est une reconnaissance saine de la réalité.

Que pensez-vous, de l’idée de 1’exploitation possible d'un 
Premier Casino National Français dans les environs du 
Palais des Congrès de Montréal, au Québec, simultanément, avec 
l'exploitation possible d ’un Premier Casino National Anglais 
dans les environs du Centre des Congrès de Toronto, en Ontario?

Monsieur Le Premier Ministre du Canada, comme le Premier en J 
toute chose dans votre situation qui ̂ servira à établir un
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Je vous prie d ’agréer, Monsieur le Premier Ministre du Canada, 
l’expression dé mes meilleurs sentiments.

Pièces Jointes. Humblement




